
        
            
                
            
        

    
	Florence Germain-Lacour

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	Disparition nocturne

	Roman

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	[image: ycRfQ7XCWLAnHKAUKxt--ZgA2Tk9nR5ITn66GuqoFd_3JKqp5G702Iw2GnZDhayPX8VaxIzTUfw7T8N2cM0E-uuVpP-H6n77mQdOvpH8GM70YSMgax3FqA4SEYHI6UDg_tU85i1ASbalg068-g]



	



	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	© Lys Bleu Éditions – Florence Germain-Lacour

	ISBN : 979-10-377-7474-3

	Le code de la propriété intellectuelle n’autorisant aux termes des paragraphes 2 et 3 de l’article L.122- 5, d’une part, que les copies ou reproductions strictement réservées à l’usage privé du copiste et non destinées à une utilisation collective et, d’autre part, sous réserve du nom de l’auteur et de la source, que les analyses et les courtes citations justifiées par le caractère critique, polémique, pédagogique, scientifique ou d’information, toute représentation ou reproduction intégrale ou partielle, faite sans le consentement de l’auteur ou de ses ayants droit ou ayants cause, est illicite (article L.122- 4). Cette représentation ou reproduction, par quelque procédé que ce soit, constituerait donc une contrefaçon sanctionnée par les articles L.335- 2 et suivants du Code de la propriété intellectuelle.



	




	 

	 

	 

	 

	 

	Préface

	 

	 

	 

	Je m’appelle Laura, je viens d’avoir 16 ans, je suis fille unique et je vis avec mes parents. Nous venons d’emménager dans un appartement parisien. Avant nous habitions en Bretagne ; je dois avouer que ce changement de vie a été brutal pour moi. Je suis quand même passée du calme de la campagne ; en effet nous vivions avec des champs tout autour de chez nous, au bruit de la ville et il faut s’y habituer, ce n’est pas tous les jours facile. Je suis rentrée cette année en 1ère S au lycée Pierre Lefèvre, j’ai passé une très bonne année. Je passe avec les félicitations en terminale S.



	



	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	Première partie

	 


 

	 

	 

	 

	 

	I

	 

	 

	 

	Les vacances d’été viennent de commencer, comme chaque année, je vais partir tout le mois de juillet en colonie. Mes parents travaillent donc je préfère aller m’amuser. Sinon, je m’ennuie seule à longueur de journée, autant que je parte profiter des vacances. J’avoue que cette année j’appréhende un peu car depuis l’âge de 12 ans, je partais avec le même organisme et à chaque fois tout se déroulait parfaitement. Ayant déménagé, mes parents ont dû en trouver un autre qui, ma foi, a l’air bien. Nous allons prendre le car direction le sud à La Grande-Motte très exactement, c’est tout près de Montpellier. Nous logerons dans des bâtiments dédiés aux colonies. Il y aura piscine, tennis et plein d’autres activités, ça va être génial je n’en doute pas.

	Je pars dans quelques jours, je prépare donc ma valise, car pour un mois, j’ai besoin de pas mal de choses ; je dresse toujours une liste pour ne rien oublier.

	 

	Le jour du départ arrive très vite, je suis heureuse, mais très stressée. Mes parents le ressentent et me rassurent. Ce qui fonctionne plutôt bien et m’aide à partir sereine. Nous allons faire la route en car, nous partirons vers 6 h du matin. Tout le monde est content. Moi aussi, car je suis avec ma meilleure amie Leslie qui part aussi. Elle est déjà à l’intérieur et me fait signe de venir, je ne me fais pas prier. Le conducteur démarre à l’heure prévue. Nous parlons tout le trajet, du coup ça passe beaucoup plus vite. On regarde les jeunes autour de nous pour voir s’il y a de futures amitiés possibles. Et pourquoi pas se trouver un copain, nous comptons bien en profiter pour trouver l’homme de notre vie, au moins !

	Nous arrivons sur place aux alentours de 16 h. J’envoie un message à mes parents pour les prévenir. Ils sont rassurés et me disent de bien profiter. Nous avons le droit de choisir nos chambres, il faut juste qu’on soit deux ou trois et pas de mixité, ce qui est normal. Leslie et moi choisissons une chambre pas loin des sanitaires, autant que ça soit pratique. Quelques minutes plus tard, une jeune fille rentre dans la chambre, elle se présente gentiment.

	« Je m’appelle Floriane, je peux venir dans votre chambre, si cela ne vous dérange pas ? »

	On lui sourit et nous lui disons qu’elle est la bienvenue. Elle a 16 ans tout comme nous, mais elle est en seconde, car elle a redoublé. Nous nous installons tranquillement. Il y a trois lits et deux placards ; nous en laissons un entier à Floriane et nous prenons l’autre pour nous deux.

	Quelques heures plus tard, des animateurs viennent nous chercher. Nous devons tous aller nous regrouper à l’extérieur. Ils nous expliquent que vu l’heure, nous avons quartier libre. Il est déjà 18 h, et nous dînerons vers 20 h. Nous avons donc le droit de nous promener uniquement dans le centre de vacances pendant une heure et le rendez-vous sera ici à 19 h. Leslie, Floriane et moi décidons d’aller du côté des activités, afin de voir ce que nous pourrons faire les autres jours. Nous apercevons les piscines ; il y en a plusieurs. Au loin, il y a un cours de tennis et derrière, un mini-golf. Sincèrement, tout est là pour que nous passions un super séjour. Il est déjà l’heure de retourner au point de rendez-vous. Une fois arrivées, nous retournons vite fait dans nos chambres afin de nous préparer pour aller dîner à la cantine qui se situe derrière le bâtiment principal. Le repas est mangeable, mais sans plus comme dans toutes les restaurations scolaires. Une fois le repas terminé, nous retournons dans notre chambre pour nous coucher. Nous discutons un peu pour apprendre à nous connaître. Le feeling passe plutôt bien pour le moment. Nous nous sommes endormies aux alentours de 23 h.

	Le lendemain et les jours suivants, nous faisons pleins d’activités : Plage, piscine, tennis pour ceux qui veulent et encore plein d’autres choses. Leslie s’est rapprochée d’un animateur que je n’aime pas trop, mais elle en est accroc. Je la préviens tout de même de faire attention et de ne surtout pas aller plus loin avec lui. Je sens qu’il n’attend que ça. Depuis, nous sommes un peu en froid sur le sujet donc lorsque nous sommes ensemble, j’évite d’en parler. Je me confie davantage à Floriane qui partage mon avis. Cet animateur s’appelle Loïc et il doit avoir 25 ans donc pratiquement dix ans de plus que Leslie. Pourtant, ça n’a pas l’air de l’effrayer, c’est plutôt le contraire. Un soir, en allant en direction des sanitaires, je croise Leslie qui court vers moi en me disant qu’après dîner, elle va avoir un rencart avec Loïc. Elle est tout heureuse ; en ce qui me concerne je suis plutôt dubitative sur le sujet et je ne me gêne pas pour le lui dire. Elle m’envoie bouler et part en criant :

	« Tu es juste jalouse, c’est pathétique ».

	Je ne réponds rien et je pars me laver et m’habiller, avant de filer à la cantine. Sur le chemin, je croise justement cet animateur qui me sort :

	« On se dépêche d’aller manger ».

	Je ne lui réponds pas et avance plus rapidement afin de le semer. Après avoir mangé, je pars dans ma chambre avec Floriane et nous décidons de faire des petits jeux en attendant que Leslie rentre. Il est presque minuit et elle n’est toujours pas là, on commence à s’inquiéter. C’est à ce moment précis qu’elle arrive, tout sourire, nous disant que ça y est, elle a été plus loin avec lui.

	« Il est arrivé à ses fins, il va te lâcher maintenant », lui dis-je d’un ton énervé ! Elle commence alors à m’agresser verbalement et juste après, elle part se mettre dans son lit.
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	Ça va bientôt faire une semaine que nous sommes là. Aujourd’hui, les animateurs décident d’organiser une soirée, nous sommes tous trop content. Nous avons l’autorisation d’aller nous acheter des tenues pour ce soir en ville. Floriane, Leslie et moi partons en direction du centre-ville tout de suite après le déjeuner afin de nous trouver une jolie robe.

	Ensuite, nous allons manger une glace et profiter de la plage ensemble. Nous nous installons pour bronzer. Puis, nous allons aussi nous baigner. Nous apercevons au loin des jeunes de la colonie qui nous font signe de les rejoindre. Je trouve ça vraiment gentil de leur part. Nous faisons connaissance, ils sont très sympathiques ! Nous rentrons sur les coups de 19 h. Ensuite, nous partons dîner. Tout de suite après avoir mangé, nous prenons la direction de la soirée dansante organisée par les animateurs. Nous rigolons, c’est vraiment bien. On danse, chante, la soirée est vraiment géniale. Nous allons nous coucher aux alentours de minuit. Le lendemain, nous devons nous lever tôt pour partir en excursion à Nîmes. Nous allons visiter, pique-niquer et profiter de la ville. J’ai hâte, même si je sais que c’est une ville très chaude.

	Nous nous levons assez tôt, nous allons partir vers 8 h. Nous partons prendre notre petit déjeuner sur les coups de 7 h 30. Ensuite, nous allons nous installer dans le car. Nous nous mettons côte à côte avec Floriane. Leslie préfère être devant pour être proche de lui. Flo et moi parlons de tout et de rien durant le voyage. Nous abordons également le sujet de la relation étrange de Leslie avec ce garçon. Nous craignons vraiment pour elle. Je suis en train de lui dire que je n’arrive pas à croire qu’elle ait pu aller plus loin avec lui alors qu’elle ne le connaît que depuis cinq jours. Ce n’est pas le comportement de la Leslie que je connais. Je crains qu’il se soit montré brusque avec elle, mais je ne pense pas. La route est relativement rapide, on a dû mettre environ une heure. Tout le monde descend et nous attendons que les animateurs nous disent ce qu’ils ont prévu. Ils nous divisent en deux groupes ; nous devons nous retrouver au même endroit à 13 h afin de trouver un coin agréable pour déjeuner. Une fois tout le monde répartis, nous commençons à nous balader, je suis avec Floriane et Leslie. Trop contente qu’elle soit avec nous. L’animateur en question est là, il passe son temps à la regarder, et vice versa. Cela m’énerve mais au moins, nous sommes ensemble et on se parle enfin ! Elle me raconte à quel point elle est amoureuse de lui. De mon côté je lui dis de quand même faire attention, car je ne le sens pas. Elle m’assure que c’est un garçon très bien. Je ne demande qu’à la croire mais pour l’instant, je suis sceptique sur le sujet.

	La ville de Nîmes est vraiment belle. J’adore cette journée ! À 13 h, nous allons tous manger dans un grand parc. Nous nous installons sur l’herbe, c’est très sympa. On papote pendant un long moment, nous parlons et rigolons ensemble. Je la retrouve comme avant, quel bonheur ! Après le repas, nous avons quartier libre, mais nous devons revenir à 17 h dans ce parc à cet endroit même. Nous prenons la décision de partir toutes les trois à l’aventure de la ville. Nous suivons quand même le GPS de mon portable pour ne pas nous perdre. Nous cherchons une boutique pour ramener des souvenirs. C’est notre rituel à Leslie et moi lorsque nous allons quelque part. J’achète un Mug avec les arènes dessus et elle, elle prend une peluche. Floriane nous attend dehors, car elle ne veut rien. À un moment, nous nous séparons, Leslie d’un côté et de l’autre Floriane et moi. Nous voulons aller visiter les arènes et elle ne veut pas. Elle prend donc la décision de retourner au parc. Nous, nous allons faire notre visite qui s’est d’ailleurs avérée très intéressante.

	Nous repartons au point de rendez-vous, tout le monde est déjà là même Leslie qui parle avec un garçon. Elle a l’air de bien rigoler donc je ne suis pas allée l’embêter. Nous remontons tous dans le car en direction de la colonie.

	En arrivant à La Grande-Motte, les animateurs vérifient de nouveau si tout le monde est bien là. Ils l’avaient déjà fait avant de partir de Nîmes. Nous sommes bien au complet. Le soir même, nous sommes dans notre chambre toutes les trois. À un moment, Leslie nous dit qu’elle veut aller prendre une douche. Elle a trop chaud et ne pourra pas dormir sinon. Elle sort avec sa serviette et sa trousse de toilette. Floriane et moi sommes fatiguées, nous nous endormons assez rapidement avant même son retour.
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	Le lendemain, lorsque j’ouvre les yeux je remarque tout de suite que Leslie n’est pas rentrée. Son lit n’est pas défait, donc elle n’a pas dormi là. Floriane me dit de ne pas m’inquiéter et d’aller voir si elle n’est pas déjà au petit déjeuner. Je n’y crois pas du tout, car en général on s’attend toujours toutes les deux. J’y vais quand même et elle n’est pas là. Je vais le dire à l’animatrice. Elle essaye de me calmer, car elle voit que je suis tout affolée. Je lui raconte qu’hier soir, elle est allée prendre une douche et que depuis elle n’est pas rentrée. Floriane acquiesce, mais rajoute quand même, que nous nous sommes vite endormies. Nous ignorons si elle est rentrée ensuite. Personnellement, je sais que non et je le fais bien comprendre. L’animatrice va prévenir quelqu’un qui fait un appel au micro dans toute la colonie sans résultat. Loïc est là et il a l’air de n’en avoir rien à faire. Je vais le voir en lui disant.

	« J’espère que tu ne lui as rien fait, sinon ça va aller très loin. »

	Il me dévisage et me fait signe de me taire, car personne n’est censé savoir qu’il est en couple avec elle. Énervée je lui crie dessus :

	« Fallait réfléchir avant mon grand. »

	Floriane vient me calmer, car je suis en train de hurler devant tout le monde. Elle me prend à part et essaye de m’apaiser et de me rassurer. Ça marche un peu, mais sans plus. Mon cœur bat comme jamais ; je ne sais pas si je dois prévenir ses parents ou attendre. Elle est peut-être juste partie se promener, je n’y crois pas du tout au fond de moi. Je n’ai pas besoin de réfléchir longtemps, car une animatrice me prévient qu’elle a appelé les parents de Leslie. Ils vont arriver dans la journée. Je suis dans un cauchemar, Monsieur ne veut pas que sa relation se sache de peur de perdre son boulot. Personnellement, je n’en ai strictement rien à faire ! Je pars en parler au directeur et je lui explique tout, il n’en revient pas.
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